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DISCOURS DE JEAN-BAPTISTE HAMONIC, MAIRE DE VILLEPREUX 
Seul le prononcé fait foi 

 

Quelle énergie pour bien commencer cette cérémonie des vœux et l’année ! 

Merci aux chanteurs et choristes de l’association New Sounds Harmony. Merci à 

vous. On peut les applaudir chaleureusement pour cette belle entrée en matière, 

lumineuse et pleine de punch !  

Je salue également les officiels et personnalités présentes qui nous font l’amitié 

de leur présence, alors même que d’autres vœux se tiennent en ce moment 

même. Merci d’avoir choisi Villepreux. 

Permettez-moi de prendre le temps de les citer, chacun et chacune (…).  

Je salue les représentants des corps constitués, j’ai aperçu notamment le 

capitaine de frégate LE VERRE, les forces de l’ordre et de sécurité, Mme la 

Commissaire SIMON, bienvenue. Les pompiers, Lieutenant DABRICOT et 

l’adjudant ALLAIN. Les représentants des cultes. J’ai vu le Pasteur Galice de 

l’Église évangélique, j’ai vu le Père De Chaillé de notre paroisse de Villepreux-Les 

Clayes. J’ai vu aussi l’Abbé Tranchet. Et peut-être que nos amis de l’Association 

des Musulmans des Clayes-sous-Bois sont aussi présents.  Je salue aussi les chefs 

d’établissement du collège Léon-Blum, lycée Sonia-Delaunay, les représentants 

de l’Education nationale, les directeurs d’écoles, les présidents et bénévoles 

des associations, j’ai vu Sébastien Mellé, directeur de l’Agence Locale de 

l’Energie et du Climat des Yvelines, je salue les chefs d’entreprises, les 

entrepreneurs, commerçants et artisans, les membres actifs et fidèles de nos 

comités du conseil de la vie locale ; les membres de notre réserve communale, 

les jeunes bénévoles du Service National Universel ; l’ensemble des forces vives 

de la commune, tous ses partenaires institutionnels et privés, et vous toutes et 

tous, Villepreusiennes et Villepreusiens, que j’ai l’immense plaisir de retrouver 

pour cette nouvelle année qui s’ouvre. 

J’adresse également mes sincères et chaleureuses salutations – teintées de 

remerciements et de reconnaissance – à l’ensemble des services de la ville, 

femmes et homme de l’ombre et pourtant bien visibles sur le terrain, sans 



lesquels évidemment cette cérémonie ne pourrait avoir lieu et le service public 

de proximité, qui nous est si cher, ne serait pas. Placés sous la direction de notre 

DGS Karine Bogdan, épaulée par un comité de direction professionnel, engagé, 

et je dois le dire, attachant, c’est l’ensemble des services que je nous propose 

d’applaudir.  

Merci aux équipes de l’évènementiel et de la communication, à ceux des sports, 

aux services techniques, de la restauration et à la police municipale pour la 

préparation de ces vœux.  

Merci aussi d’accueillir la relève ! Les jeunes élus du conseil municipal junior, 

ambassadeurs de l’engagement citoyen et républicain, actifs depuis 2 ans et qui 

verront leur mandat s’achever en avril prochain. Je veux profiter de l’occasion 

pour les féliciter pour l’ensemble de leurs accomplissements. Bravo les jeunes ! 

La relève disais-je. Mais pas trop tôt quand même ! Nous avons, vous avez, la 

chance d’avoir au Conseil municipal de Villepreux des élus, certes un peu plus 

vieux que nos CMJ, mais jeunes tout de même, qui ont l’intérêt général pour 

boussole, la volonté de servir chevillée au corps, et l’amour de notre ville au 

cœur. 

Ils sont élus de la République, ils sont surtout des ETT, Elus Tout Terrain. Ils sont 

à la fois, pour moi, collègues et amis. Ils sont, disons-le, un peu maso d’être élus 

locaux par ces temps, mais ils le font si bien. 5 ans, bientôt 5 ans que nous 

naviguons ensemble. Dans les moments de bonheur comme dans ceux qui 

nécessitent l’unité, l’esprit commando que j’évoque souvent et le calme des 

veilles troupes pour face à l’adversité. Pour ceux de la majorité, ils sont, en 

quelque sorte, comme une seconde famille. Il est vrai que nous passons parfois 

plus de temps ensemble qu’avec nos proches. Et pour cela, sans attendre la fin 

de ce discours, je veux rendre hommage aux familles. A la mienne, notamment 

ma compagne, premier soutien, que j’embrasse et remercie, qui subit mes 

absences les accepte, comprend, cet engagement si particulier qui n’a pour 

limites que celles que nous décidons de lui poser. Et aux familles des élus. J’ai 

une dette envers vous. Elle doit être, elle aussi de 3 228 milliards. Pas en euros 

… mais en heures. Heures de séquestration de vos conjoints et parents, tard le 

soir en semaine, et sur le terrain le samedi comme le dimanche. Merci de votre 

soutien précieux auprès d’eux. Et je suis navré, mais cette dette je ne crois pas 

pouvoir vous la rembourser. Et j’ai bien peur qu’elle s’alourdisse.  



Ne vous méprenez pas ! Je ne fais aucune annonce en disant cela, je dis juste 

qu’il nous reste un peu plus d’un an de mandat et que nous devrons et voulons 

être au travail jusqu’à la dernière seconde, de la dernière minute, de la dernière 

heure, du dernier du jour.  

Alors, en musique, je vous remercie, d’accueillir sur scène, vos élus du Conseil 

municipal de Villepreux ! 

Merci pour eux ! 

 

I- VILLEPREUX DANS LE MONDE D’AUJOURD’HUI 

 

Chers Villepreusiens,  

En ce début d’année, essayons de ne pas commencer ce discours par la même 

phrase introductive que l’année passée, et que l’année avant elle, et celle encore 

d’avant : « L’année qui s’achève a été difficile » ou sa variante, « on ne peut pas 

dire que l’année qui vient de s’écouler fut de tout repos ». Evertuons-nous de 

proposer une autre ouverture. 

D’abord, parce que nous sommes tous conscients que 2024 le fut, difficile et loin 

d’être de tout repos. Les images de son cortège de bouleversements, malheurs, 

épreuves et chagrins sont encore bien présentes dans nos esprits.  

Et en ce 11 janvier 2025, comment ne pas avoir une pensée, émue, pour les 

victimes des attentats de Charlie Hebdo et de l’Hyper cacher.  

10 ans déjà. 

Tout le monde se rappelle où il était, ce qu’il faisait et ce qu’il a ressenti quand 

c’est arrivé. Quand le pire est survenu. Quand l’obscurantisme l’a emporté sur la 

liberté d’expression. 

Je me rappelle l’horreur. Je me rappelle les larmes. Je me rappelle la colère. 

Je me rappelle le rassemblement devant l’Hôtel de Ville et la marche du 11 

janvier ; pour la liberté et contre l’antisémitisme, il y a 10 ans jour pour jour.  

Je me rappelle que nous étions tous Charlie. Nous sommes toujours Charlie. 

N’oublions pas. N’oublions rien. Et ne baissons pas la garde face au terrorisme 

qui a tant touché notre département.  



Cette place Mendès France, devant l’Hôtel de Ville, est le théâtre de nombreux 

rassemblements républicains et citoyens. Je me rappelle l’Ukraine, je me rappelle 

les violences à l’encontre des élus et forces de l’ordre, je me rappelle, il y a 

quelques jours, Mayotte.  

J’adresse justement mes pensées les plus solidaires et affectueuses aux 

Mahorais. Nous soutenons nos compatriotes. Matériellement, par un don fait en 

fin d’année avec SQY, cher Président. Mais aussi moralement. Et je me tourne 

vers les pompiers et le commandant du centre de secours de Villepreux-Les 

Clayes, Lieutenant DABRICOT, pour vous dire que nous sommes de tout cœur 

avec les pompiers des Yvelines partis en renfort sur l’île pour secourir et sécuriser 

les populations. N’oublions pas Mayotte.  

Que ces grandes catastrophes naturelles, comme le furent les inondations 

meurtrières de Valence ou encore les feux à Los Angeles aujourd’hui, qui nous 

rappellent que 2024 fut de nouveau l’année la plus chaude de l’histoire, nous 

exhortent à faire de la résilience climatique et de l’adaptation des priorités. Pour 

le genre humain, le vivant et notre planète.  

Ces images sombres de 2024 incrustées que j’évoquais prennent aussi la forme 

de traits que le temps aura peine à estomper. Les visages de celles et ceux qui 

nous auront quittés. Célébrités et proches. Ne les oublions pas.  

Evertuons-nous de proposer une autre ouverture, aussi, parce que le pire est 

toujours accompagné du meilleur. Comme l'est le sentiment de fierté retrouvé 

à l’occasion de Jeux Olympiques et Paralympiques, fête du sport, certes, mais 

moment de communion nationale, et locale, ici sur notre territoire, avec une 

moisson de 13 médailles tricolores sur SQY.  

Les JO seront-ils rendus au statut de parenthèse enchantée tombée à pic pour 

oublier l’espace d’un temps les fractures du pays et son instabilité politique ? 

Instabilité depuis les épisodes malheureux, irresponsables et irréfléchis de la 

dissolution et de la censure. Dissolution, par ailleurs, dont tout le monde 

s’accorde à dire qu’elle est l’élément déclencheur de la situation de blocage dans 

laquelle nous sommes aujourd’hui – désormais même par celui qui a appuyé sur 

le bouton si j’ai bien compris – amplifiée évidemment par un vote de censure 

opportuniste alors même que nous avions avec Michel Barnier un gouvernement 

qui ne demandait qu’une chose : un peu de temps pour faire ses preuves. 

Nouvelle dissolution dont ne nous sommes pas à l’abri à l’automne prochain. Je 

ne le souhaite pas, chère Béatrice, cher Laurent. Personne ne veut retourner aux 



urnes. Mais par précaution nous inscrirons au budget de la ville le coût de trois 

tours de scrutins si tel devait être le cas et si, comme cela a été annoncé, un 

référendum, une consultation devait être proposés. Je le mentionne, car ayons à 

l’esprit que l’organisation des élections nationales est financée par les 

communes.  

Les JO éphémère parenthèse enchantée ? Je ne le crois pas. Je suis de ceux qui 

pensent qu’il restera quelque chose des Jeux, au-delà des exploits sportifs de nos 

athlètes tricolore et des retombées économiques. Quelque chose que les 

bénévoles ont su incarner à merveille. Un sentiment heureux de partage et 

d’entraide que nous ne devons pas laisser s’éclipser aussi rapidement que la 

vasque, deuxième lune dans le ciel de Paris, s’est envolée.  

Des images du meilleur de 2024, nous en garderons. Non exhaustif : Léon 

Marchand dans son bassin d’or, Céline Dion chantant du haut de la Dame de Fer, 

et plus proche de nous, Vianney et sa reprise d’Hallelujah dans notre langue pour 

célébrer la renaissance de l’autre Dame de Paris, la Notre. 

2024 aura aussi vu le combat pour les droits des femmes progresser avec la 

sanctuarisation républicaine du droit à l’IVG dans notre Constitution, ou avec 

l'issue récente du procès de Mazan, qui nous aura autant horrifié que bouleversé.  

Oui, 2024 aura été une année de contrastes. 

Est-ce que le meilleur compense le pire ? Sur les 20 évènements qui ont marqué 

les Français en 2024, seuls 4 ont une connotation positive. Comment leur en tenir 

rigueur ? Tout au long de l’année nous avons été, avec les élus, les témoins sur le 

terrain de l’expression de vos inquiétudes et de vos angoisses. Légitimes, et le 

plus souvent partagées.   

« Si on ne prend pas conscience que tous les évènements peuvent finir dans la 

soupe du quotidien alors on court des dangers » écrivait Milena Jesenská. 

Prenons donc ces préoccupations et tourments pour de la sagesse.  

Pour autant, ce que ce même sondage ne dit pas, c’est combien d’entre vous, 

d’entre nous, répondrons que nous avons été touchés par la joie et le bonheur 

cette année ? Par le fait de devenir mère, père, grand-mère ou grand père. Par le 

fait d’avoir trouvé l’amour, de s'être fiancé, marié. Par le fait d’avoir trouvé 

épanouissement et complétude dans le don de soi à autrui, ou dans la foi car 

nous avons la chance de vivre dans un pays ou ceux qui croient et ne croient pas 

ont les mêmes droits. Par le fait d’avoir gagné le combat contre la maladie. Par le 



fait d’avoir eu une promotion ou d’avoir su quitter un boulot devenu fardeau pour 

vivre son rêve … par le fait d’avoir su trouver un refuge dans les livres, la musique, 

l'art, ou encore dans le fait, de crapahuter sur nos chemins de campagne ou à 

l’autre bout du monde. Par le fait d’avoir pu rire avec ses amis. Qui le dira ? Je 

suis convaincu que ces exemples demeurent légions.  

Et je vous souhaite, nous souhaite à tous, de vivre et de connaitre de pareils 

moments en 2025. Ces moments de simplicité, si précieux, si heureux.  

Des moments de partage, de convivialité, nous en avons aussi vécu ensemble, 

tout au long de l’année 2024. Une année dynamique et faite de projets pour 

notre ville. Rappelons-nous ! 

II- VILLEPREUX 

 

Oui, 2024 nous a réservé son lot de bons moments !  

En 2025, nous renouerons avec les évènements devenus incontournables à 

Villepreux. Fédérateurs et familiaux.  

A commencer par le FESTIJEUX, premier week-end de février, ici même à 

Mimoun. Un évènement autour du jeu, sous toutes ses formes, qui réunit plus 

de 4000 enfants et parents. Venus de Villepreux, des Yvelines, mais aussi de villes 

comme Saint-Etienne ou Saint-Malo. Ce sera la 10ème édition cette année avec 

plusieurs surprises. Merci aux associations la Croisée des mondes et le Tourbillon 

pour leur partenariat sur cet événement. 

Première semaine d’avril, pour donner suite à notre labellisation Ville Citoyenne 

et pour faire vivre notre grande cause communale de 2022, celle de 

l’engagement, nous consacrerons une semaine à la Citoyenneté. Là aussi, sous 

toutes ses composantes. Citoyenneté républicaine, jeunesse-éducation et 

civisme, éco-citoyenneté, proximité, sécurité et prévention avec entre autres une 

Journée de Prévention et Sécurité Routière le 29 mars, solidarité, lien 

intergénérationnel. 

Une semaine qui fera aussi la part-belle à la citoyenneté européenne ! Car nous 

sommes citoyens de l’Europe. Cette citoyenneté dans laquelle se retrouvent 

désormais 64% des Français, un chiffre en hausse et je m’en réjouis. L’Europe 

s’incarne notamment depuis cette année à Villepreux par le comité des 

Européens. Entendons Europe au sens large, au-delà des frontières de l’UE. Dans 

ce comité Ukrainiens, Russes et évidement Britanniques sont les bienvenus. Nous 



ne sommes pas sectaires à Villepreux ! Je mentionne l’Europe, car déjà les 

actions de 2024 furent nombreuses. Je pense notamment aux commémorations 

du 8 mai et au 80ème anniversaire de la libération de Villepreux avec une 

célébration hors du commun impliquant une présence militaire inhabituelle, 

avec la marine, la légion étrangère et la présence d’une délégation diplomatique 

italienne pour honorer Gino Janin, Villepreusien italien dont le nom est inscrit 

sur notre monument aux Morts. Je mentionne l’Europe, car nous allons enfin 

concrétiser un partenariat avec le Portugal. Je garderai en mémoire la 

célébration de la Révolution des œillets, ici à Villepreux, et les chants spontanés 

et émus entonnés par nos amis portugais. Je mentionne l’Europe, car – sans 

vendre la peau de l’ours – il n’est pas impossible que sur cette semaine de la 

citoyenneté nous profitions de recevoir le prestigieux orchestre du collège 

d’Oxford pour voir notre engagement résolument pro-européen être salué par la 

remise du label ville européenne.  

Villepreux européenne et Villepreux ouverte sur le monde. En ouverture de 

cette semaine de la citoyenneté, notre ville sera honorée d’officialiser un 

partenariat de coopération avec la très belle petite ville d’Azour au Liban, après 

avoir planté deux pins de Jezzine au théâtre de verdure, rapprochant 

symboliquement nos deux communes. Certaines communes, cher Lorrain, ont su 

créer des partenariats avec des communes d’Ukraine en période de guerre. Nous 

ferons de même avec nos amis du Liban. Et je veux rendre hommage aux Libanais 

en Yvelines et à l’ensemble des associations libanaises présentes à Villepreux 

pour leur détermination, à nos côtés, à faire que ce beau projet aboutisse malgré 

les conflits armés que traverse le pays. Cette coopération sera tournée autour de 

4 grandes thématiques : la santé, la francophonie et la culture, le sport, et la 

jeunesse.  

Pour reprendre la fameuse phrase de Percy Kemp dans Le Système Boone, « si 

vous avez compris quelque chose au Moyen-Orient, c’est sûrement qu’on vous a 

mal expliqué ». Au-delà de la boutade, qui nous rappelle ô combien cette région 

du monde est emprise aux conflits et stratagèmes géopolitiques, je crois que ce 

constat nous invite surtout à ne pas nous couper de nos amis avec lesquels, nous 

partageons des valeurs communes, simplement parce que cela serait trop 

compliqué.  

Et je profite de cet instant pour saluer ton engagement cher Jean-Noël, car si 

d’aucuns supputeront que tu as probablement hérité du plus beau et du plus 

prestigieux des portefeuilles ministériels, je suis certain que tu as surtout 



accepté la plus complexe et difficile des missions. Ukraine, Russie, Liban Syrie, 

les USA de Trump et Elon Musk … bref voici les intitulés des dossiers sur ton 

bureau. Il n’y a que des sujets chauds et saches que nous t’apportons tout notre 

soutien ! 

Le temps viendra de détailler la programmation de cette semaine de la 

citoyenneté. Nous y aurons notamment un concours d’éloquence 

intergénérationnel et des actions dans nos écoles.  

La Citoyenneté, mesdames, messieurs, chers collègues, est le ciment de notre 

vivre ensemble, elle est – quand on regarde bien – notre seul et unique 

dénominateur commun après le fait que nous soyons tous des Sapiens. Et j’ai la 

conviction que cette citoyenneté se construit avant tout dans 2 lieux. 2 

sanctuaires républicains qui sont aujourd’hui menacés. L’école. Et la commune. 

Quel meilleur échelon que l’échelon local pour bâtir et faire vivre la citoyenneté ? 

Nous le faisons, vous l’avez vu dans la vidéo, à chaque instant. Nous le faisons 

parfois même inconsciemment, comme M. Jourdain faisait de la prose sans le 

savoir. La commune c’est le commun. Et le commun c’est la citoyenneté. Je ne 

crois pas à une supposée crise de la citoyenneté mais je crois à une perte de 

repères dans une société en fragmentation. Comme beaucoup ici, je pense que 

la citoyenneté, active, engagée, peut et doit être la solution à nombre de nos 

maux. C’est la raison pour laquelle, forts de nos expériences locales et 

témoignages d’élus de terrain, nous lancerons dès la fin du mois une action 

nationale d’ampleur avec des maires et des acteurs associatifs, un plaidoyer 

pour réenchanter la Citoyenneté, réhabiliter le contrat social, réaffirmer nos 

valeurs et rétablir ce qui fait défaut aujourd’hui : la confiance.  

Je sais pouvoir compter sur les imminents membres de nos assemblées 

parlementaires pour nous soutenir dans cette démarche, auprès du nouveau 

gouvernement et de son Premier ministre - que je connais un peu - que je salue 

au passage et à qui je souhaite – le plus sincèrement du monde – de réussir.  

Enfin, sur cette semaine importante, nous n’oublierons pas de célébrer le 

120ème anniversaire de la loi de 1905 qui a enraciné la laïcité dans nos institutions 

républicaines. Le dialogue entre la citoyenneté et la laïcité est au cœur du modèle 

républicain et nous y sommes attachés au même titre que la liberté, l’égalité et 

la fraternité. La laïcité, c’est la liberté de croire ou de ne pas croire, dans une 

société apaisée, où le fait religieux existe mais où la foi ne fait pas la loi. Souvent 

on veut faire passer la laïcité pour une arme contre les religions, or c’est tout 



l’inverse, c’est un outil de paix et de vivre ensemble entre ceux qui croient et ceux 

qui ne croient pas.  

Je ferme cette longue parenthèse citoyenne ! Mais c’est bien en faisant ville dans 

nos 35 000 communes que nous parviendrons à faire Nation.  

-- 

C’est par la célébration des 20 ans d’une autre loi importante que nous aurons 

l’occasion de mettre en lumière et à l’honneur en 2025 un engagement que nous 

portons sans relâche depuis 2020 : celui de l’inclusion du handicap. J’en profite 

pour saluer les membres de notre commission accessibilité et inclusion, ainsi que 

toutes les associations qui œuvrent dans ce secteur, bien implantées à Villepreux 

et avec lesquelles nous avons de très beaux projets à venir ! 

Sur cette politique importante, l’année 2025 sera une année de travaux avenue 

des Clayes en centre-ville, pour que sorte de terre en 2026 la résidence accueil, 

30 studios pour personnes autonomes en situation de handicap, psychique 

notamment. Nous n’avons pas, avec nos partenaires de ce projet, attendus la 

cause nationale de la santé mentale en 2025 pour agir.  

Pour terminer sur les évènements qui feront leur retour cette année, nous 

retrouverons le forum de la vie associative, octobre rose, la semaine bleue, 

Halloween version Harry Potter avec le réseau des médiathèques, notre 

Villepreusienne, qui, après avoir battu des records de participation dans son 

format nocturne, proposera une course qui évoluera progressivement en trail de 

nos fermes et châteaux,  nos journées du Patrimoine, le week-end du Téléthon – 

qui nous aura encore fait cette année la démonstration de la générosité des 

bénévoles et des Villepreusiens, Noël à Villepreux et son concert exceptionnel et 

inédit comme chaque année. Sur les fêtes de fin d’année un mot : j’ai entendu le 

souhait de nombre d’entre vous, attachés à l’esprit de Noël, et j’en suis, de voir 

la ville retrouver des illuminations. Nous renouerons avec cette tradition 

progressivement. En 2025, le 21 juin, nous proposerons aussi un forum consacré 

à la santé et au bien-être, en construction avec les professionnels de santé du 

territoire.  

Surtout, mesdames et messieurs, notre vie locale sera marquée cette année par 

une véritable programmation culturelle, inédite. Une saison culturelle 

diversifiée, toute l’année, accessible à tous, et qui fera l’objet d’une présentation 

pour celles et ceux qui le souhaitent le 28 janvier au soir en Mairie. Une 

programmation sur laquelle je ne vais pas m’étendre car vous la trouverez sur 



vos chaises, mais qui, sachez-le, fera la part belle à notre théâtre, qui verra sa 

période d’ouverture élargie et ses dates bien plus fournies avec des 

représentations de qualité et pour tous les goûts. Nous l’avions dit : cela sera 

progressif mais oui nous réinvestirons notre théâtre ! Pas moins de 6 dates 

supplémentaires. 

Et le théâtre, comme vous le savez n’est pas notre seul et unique lieu de culture. 

2024 a vu naître la Maison des Arts Jacques-Gillet. 

Projet majeur du mandat qui a permis de redonner vie à l’ancienne école du 

village en la transformant en un bâtiment qui allie modernité et sauvegarde de 

notre patrimoine historique en préservant, en l’espèce, la structure en brique de 

ce qui fut à l’origine une imprimerie. Le projet a consisté à faire se rassembler 

deux bâtiments distincts, l’ancienne école et l’ancien centre loisirs. Un lieu 

magnifique, qui est le fruit notamment du talent de nos architectes préférés, le 

cabinet Klervielt et Flores qui avait déjà sévi il y a 10 ans lors de la construction 

d’un autre lieu de culture, la médiathèque du Nautilus en centre-ville. Un 

dernier mot sur cet équipement qui fait aujourd’hui le bonheur de nombreuses 

associations culturelles, artistiques, qui abrite aussi VAL et l’école de musique. 

C’est aussi un modèle de bâtiment durable qui permet déjà des économies 

d’énergie substantielles. Par ses matériaux isolants, par sa pompe à chaleur, mais 

aussi jusqu’à la réutilisation des eaux pluviales par nos espaces verts grâce à une 

cuve située sous le parking. Un projet exemplaire qui nous aura permis de 

mobiliser nos partenaires financeurs que je salue : la région, pour plus 1,5 M € et 

SQY pour 815 000 €. 

2024 aura été une année riche en investissements pour notre commune ! Et ce 

malgré l’appauvrissement des deniers publics sur lequel je dirai un mot en fin de 

discours.  

Nous avons investi dans l’entretien de notre patrimoine communal, à 

commencer par nos écoles, car investir dans sa jeunesse ne sera jamais une 

erreur ! Après avoir réalisé des travaux de sécurisation avec la pose de clôtures, 

et réhabilité les offices de restauration des écoles Gérard-Philipe, Prieuré et du 

Val Joyeux, nous avons également conduit d’importants travaux énergétiques sur 

nos écoles, à commencer par Marie-Curie.  

Cela dans le but d’améliorer le confort des élèves, des enseignants et du 

personnel communal au quotidien, en hiver comme en été, mais aussi afin de 

réaliser d’importantes économies d’énergie, car, avec l’inflation et les crises 



successives, électricité et chauffage viennent impacter notre budget de 

fonctionnement de façon non négligeable.  Suivront cette année des travaux 

également d’ampleur à Jean-Rostand, et nous réhabiliterons l’office de 

restauration du Clos Crozatier.  

Toujours dans nos écoles, afin d’apporter du confort à nos enfants et pour verdir 

les cours, nous avons engagé de belles opérations de végétalisation, qui auront 

vocation à se poursuivre, en lien avec les directeurs d’école et de centres pour ne 

pas prendre sur les espaces extérieurs dédiés aux activités de plein air.  

Entretenir notre patrimoine bâti, c’était aussi cette année la réfection de la 

toiture de la Maison Saint Vincent de Paul, maison classée aux bâtiments de 

France au cœur du village, des travaux dans l’Eglise Saint-Germain, et la 

réalisation d’importants travaux de voirie, toujours très couteux, comme pour les 

avenue Normandie, Bretagne, Grand Canal et Pierre-Curie.  

Et au-delà des écoles, qui demeurent la priorité - bien que d’autres bâtiments 

seraient eux aussi prioritaires, comme l’Hôtel de Ville 14 degrés en hiver, 35 en 

été, où quand il pleut à l’extérieur il pleut à l’intérieur – mais je rassure les agents 

qui y passent leurs journées, on essaiera de faire quelques travaux - nous ferons 

aussi la toiture du gymnase, qui a perdu au fil du temps son étanchéité, d’autres 

travaux de voirie prioritaires comme la réfection de la rue de la Pépinière ou 

encore la création d’une piste cyclable devant le collège. Aux Hauts du Moulin, 

Kaufman et ses entreprises prestataires réaliseront des travaux de reprise de 

voiries. Ils vont – et nous aussi – communiquer prochainement. Travaux qui 

permettront, enfin, de rétrocéder la deuxième tranche du quartier à la mairie et 

à SQY. Il nous faudra d’ailleurs recalibrer nos équipes de terrain – nouvel effort 

budgétaire à prévoir – pour assurer l’entretien des espaces verts dont nous 

récupérerons la gestion. D’une manière générale, nous continuerons de faire de 

l’entretien et de l’embellissement de la ville une priorité. Je remercie les 

services des espaces verts qui ont fait de belles réalisations cette année, sur nos 

ronds-points et en ville. Nous poursuivrons aussi le verdissement de notre flotte 

automobile et remplacerons la balayeuse pour que notre ville reste propre.  

Nous porterons des projets structurants et attendus. 

Je pense notamment à la poursuite de la restructuration de nos équipements 

sportifs : 

- La finalisation du projet d’équipement sur l’emplacement de l’ancien bassin 

d’été. Un projet pour tous les Villepreusiens, toute l’année, pour répondre aux 



besoins et usages réels des habitants et associations. J’en profite pour dire que 

nous avions justement prévu dans la révision du PLU de préserver ce site pour de 

l’équipement public. Autrement dit, pas de logement ! J’en profite aussi pour dire 

que la fermeture définitive de cet équipement maintes fois annoncée, n’a ni 

donné lieu à une démolition en catimini en une nuit comme j’ai pu le lire, mais à 

des opérations de travaux qui ont duré trois semaines, avec un permis de démolir 

affiché dès juillet. Contrairement à ce que j’ai pu lire ou entendre, aucune action, 

aucune procédure n’a été introduite à l’encontre de la ville ou de son maire, car 

ceux qui ont voulu faire de la politique politicienne à l’occasion de cette 

démolition ont bien compris qu’ils perdraient devant les tribunaux tant nous 

avons fait les choses dans la conformité.  

C’est bien la crise énergétique et inflationniste, résultante de la guerre en 

Ukraine, que même Madame Irma n’aurait su prévoir, qui a conduit à cette 

fermeture anticipée. Quand un seul équipement, de pur loisirs car évidemment 

les scolaires et clubs nautiques fréquentent depuis une décennie déjà toute 

l’année la piscine intercommunale Allende ; quand cet équipement ouvert 2 mois 

dans l’année, déficitaire à souhait, vous mange 1 tiers de votre épargne 

communale tous les ans, alors vous prenez la décision qui s’impose, celle 

d’arrêter les frais. Et disons-le, entre nous, malgré notre attachement à cette 

piscine, je l’ai moi-même fréquentée, nous savions tous, bien avant la crise, qu’un 

jour, la fête serait terminée. Dès 2014, nos prédécesseurs le disaient. 

D’aucuns diront que nous n’avons pas tenu notre engagement de tirer la piscine 

au bout du mandat. Moi je dis que c’est cette fermeture qui nous permet 

aujourd’hui de tenir tous les autres. Je préfère, mille fois, investir dans nos écoles 

qui accueillent nos enfants toute l’année que dans un puit sans fond. Car, et j’en 

terminerai sur cela pour la piscine, c’est bien le coût de fonctionnement d’un tel 

équipement qui pose problème. C’est pour cela que dire, on va dépenser 3 ou 4 

millions en investissement pour un bassin couvert c’est une hérésie ! Car 

comment allez-vous payer les dépenses d’énergie et de personnel, comment 

allez-vous payer des surveillants de baignade sur 12 mois ? C’est impossible.  

Le coût de destruction c’est le coût d’une saison d’ouverture. Ça fait mal, mais 

c’est One shot. C’est un pansement collé sur la peau depuis longtemps sur une 

plaie dissimulée et il fallait le retirer d’un coup sec. Et d’ailleurs, si les élus de 

l’opposition ont pu s’émouvoir de la disparition de la piscine, aucun n’y était 

opposé ; témoin qu’au sein de ce conseil, parfois, nous pouvons avoir l’esprit de 

responsabilité unanime.  



Désormais tournons-nous vers l’avenir. Nous aurons l’occasion prochainement de 

vous concerter sur les projets en cours de maturation possibles sur ce site. Je suis 

convaincu que vous y souscrirez et vos retours seront précieux pour avancer 

ensemble.   

J’en profite enfin pour dire, que 2025 sera l’année de présentation des scénarii 

pour la nouvelle piscine intercommunale portée par SQY. Un équipement qui 

devra répondre aux besoins des habitants, scolaires et associations des trois 

communes, tout en étant un modèle de sobriété énergétique. Nous savons, cher 

Jean-Michel, avec mes collègues Philippe Guiguen et Marie-Joséphine 

Kollmansberger, maires des Clayes-sous-Bois et de Plaisir, compter sur 

l’agglomération pour ce projet.  

Une parenthèse. Car je sens bien qu’en 2025, plus on s’approchera de mars 2026, 

plus on lire et entendra dire n’importe quoi. La fake news, le mensonge, sont de 

véritables fléaux pour la démocratie.  

Un fléau, car la loi Brandolini nous dit que s’il faut peu de temps pour propager 

une fausse information ou une rumeur, il en faut beaucoup plus et beaucoup plus 

d’énergie pour démontrer que celle-ci n’est pas la vérité. 

Et à l’heure de l’IA, les baratins vont bon train. Car il est désormais possible aussi 

de montrer n’importe quoi.  

J’ai fait le test hier. Lorrain, tu ne m’en voudras pas, je t’ai pris comme cobaye.  

Regardez ce tweet. Tout semble vrai. La photo, le profil certifié, … et pourtant 

rien ne l’est. Si la photo. Prise à qu’elle occasion Lorrain ? Le coup d’envoi de la 

course Eco trail. 

Bref, cette parenthèse pour vous appeler à la plus grande vigilance. Certains ont 

fait de la désinformation une spécialité. Ne tombez pas dans le panneau.  

Retour à nos moutons ! 

Côté sport, 2025 marquera également la concrétisation de plusieurs projets : 

un nouveau skatepark agrandi, rénové, répondant aux attentes des usagers dont 

plus d’une centaine ont répondu à notre enquête ; un City stade, terrain 

multisports aux Hauts du Moulin pour les enfants de l’école, du centre et pour 

les habitants. Des projets fortement subventionnés par nos partenaires, comme 

l’ANS, SQY et la Région, chère Elodie, madame la conseillère régionale, dans les 

prochaines semaines.  



Nous verrons aussi si nous sommes en mesure budgétairement de porter le 

projet de rénovation des tennis et de création de padels avec le club, et de créer 

un nouveau dojo en centre-ville, dans l’ancienne salle de danse des locaux 

auparavant occupés par VAL, avec le projet 1000 dojos porté par la FF Judo. Dans 

ce bâtiment jouxtant la médiathèque, par ailleurs, aux côtés de l’association des 

familles qui occupe le RDC, je souhaite que le comité des ainés et nos seniors 

puissent avoir leur espace pour se retrouver et poursuivre leurs cafés rencontres. 

Côté sécurité, 2025 mais aussi 2026, seront des années de déploiement de la 

vidéoprotection pour moderniser, améliorer et compléter le maillage actuel afin 

d’épauler nos effectifs de la Police municipale. Trois priorités : couvrir les Hauts 

du Moulin, seul quartier non couvert à ce stade, couvrir nos entrées et sorties de 

ville, nous équiper de caméras infrarouges, à lecture de plaques, et avec une 

vision à 360 aux endroits stratégiques. Nous espérons que l’Etat, via le FIPD, nous 

accompagnera, car nos communes ne sont jamais prioritaires car jugées trop 

tranquilles, trop sûres. Ce n’est pas parce que Villepreux est la commune la plus 

tranquille de la circonscription comme en témoigne les chiffres, que nous ne 

sommes pas touchés par les vols de voitures, les cambriolages et parfois le petit 

trafic de rue. Nous sommes comme toutes les communes d’Ile de France 

concernées par ces faits, et les Villepreusiens ont droit à la sécurité, et celle de 

leurs biens. Je compte sur vous M. le sous-préfet ! 

Nous réaliserons aussi le cani parc, lauréat du dernier budget participatif et qui 

sera positionné au Trianon.  

Parmi les projets prêts à être engagés mais encore incertains - je rappelle que 

nous attendons toujours le budget de l’Etat, ce qui rend l’élaboration de celui des 

collectivités complexe car nous naviguons à l’aveugle, notamment sur la partie 

des recettes – il y a celui de la végétalisation de la place Riboud en centre-ville ou 

encore celui de la réfection de la place du théâtre.  

D’autres projets seront abandonnés : le budget participatif, au moins cette 

année, et les projets de photovoltaïques sur les toitures, car trop coûteux et 

techniquement difficilement réalisables sur nos bâtiments publics existants. Pour 

autant, nous avancerons, côté énergies renouvelables, sujet qui m’est cher, sur 

le projet de création d’un réseau de chaleur, potentiellement par géothermie, 

projet pour lequel avec Les Clayes et Plaisir nous avons commandé une étude de 

faisabilité, portée par l’agglomération.  



Si le projet d’agrandissement du collège au sein de son enceinte est bien 

confirmé et débutera dans quelques jours – et je remercie le Président du 

département et nos conseillers du canton, notamment Sonia Brau, pour son 

engagement sur ce dossier, - celui de requalification de la RD11 et de création 

d’une piste cyclable en entrée de ville côté Pont de Biais jusqu’aux Clayes sous-

bois, cher Philippe, devra attendre. 

Je sais que le Président Bédier évoquera la situation de crise que cette collectivité 

traverse.  

En tout état de cause, je remercie le Département, et tous nos partenaires pour 

leur soutien précieux malgré les circonstances conjoncturelles mais aussi 

structurelles que nous subissons tous. Merci à la Région, merci à SQY, merci à 

CAF, merci à l’Etat aussi. Et à la SNCF pour les travaux d’accessibilité de notre gare 

que nous attendions depuis longtemps, avec Philippe Guiguen. 

C’est la combinaison de ce soutien, et de notre gestion responsable et rigoureuse 

qui permet à Villepreux de continuer à investir pour l’avenir. Et pour entretenir 

notre patrimoine il faut prioriser et ne pas s’entêter à garder du patrimoine 

désuet impossible à rénover pour une commune, comme nous l’avons fait en 

cédant l’usine électrique que nous avons vendu trois fois son prix au terme d’un 

processus exigeant de mise aux enchères mais où le prix, seul, ne faisait pas la 

vente car le projet nous importait pour préserver la tranquillité du village.  

Réhabiliter plutôt que construire. C’est aussi la philosophie qui nous anime 

depuis 2020 en matière d’aménagement et d’habitat. Alors pour répondre à nos 

obligations de construction de logements, mais aussi pour parfaire le parcours 

résidentiel des Villepreusiens, nous portons ou accompagnons des opérations en 

renouvellement de bâti existant ou de friches.   

C’est le cas avec le projet de logements rue de la Pépinière porté par ADI. Un 

projet alliant accession sociale avec l’Office foncier du département, et location 

sociale, sur les friches de l’ancien gymnase du collège. Un projet initié en 2019 

qui aurait dû sortir depuis longtemps mais qui fait l’objet d’un recours. Toujours 

les mêmes. Ce recours prive la ville d’une recette de 3 millions d’euros depuis 3 

ans ! Et par la même occasion des Villepreusiens réservataires de leur logement. 

Un recours qui a fait l’objet d’un premier jugement qui écarte tous les griefs sur 

la base desquels les requérants souhaitaient prospérer : réserve foncière utile 

pour un collège soi-disant saturé, dégradation de l’environnement de la 

pépinière, raccordement aux réseaux d’eaux non prévu, et programmation HLM. 



Il n’est rien de tout cela. Le juge n’a rien retenu de ces motifs invoqués. Ce projet 

se fera. J’en suis convaincu. Mais que de temps et d’argent perdu, notamment en 

frais d’avocats et de procédure pour la commune. Cette irresponsabilité aux 

lourdes conséquences ne pourra rester sans suite.  

Du logement pour tous donc. Pour les personnes en situation de handicap 

comme j’ai eu l’occasion de le dire avec la résidence accueil.  

Pour les familles si le projet d’Interpromotion et de SNL se confirme en début 

d’année sur le site de l’ancienne BNP. Pour nos ainés, si d’aventure La Poste 

décidait d’avancer demain sur son foncier sur une résidence 

intergénérationnelle comme le permet le PLU et l’OAP intercommunale entre les 

villes de Villepreux et des Clayes. Au passage, un tel projet permettrait d’éviter 

de nouveaux squats de marginaux violents et exhibitionnistes transformant le 

terrain en bidonville. Le squatteur est d’ailleurs incarcéré pour un an à Bois d’Arcy 

et la préfecture va désormais pouvoir solliciter le concours de la force publique 

pour dégager ce camion. Cela a été long en raison des procédures mais nous 

voyons la fin de ce désagrément. Je ferme la parenthèse. Mais il est temps, M. le 

sous-préfet, de procéder à l’expulsion sans plus tarder. 

Du logement, accompagné de services et de commerces, aussi de l’autre côté de 

La Poste, avec le grand programme porté par Polylogis et Citam de réhabilitation 

complète des 130 logements de la Pointe à l’Ange et la construction de 

nouveaux logements au-dessus des locaux commerciaux qui feront peau neuve. 

Je suis fier de ce projet, tant la Pointe à l’Ange a été longtemps le parent pauvre 

de la ville. Les travaux ont commencé. Du logement pour nos jeunes : 25% des 

jeunes couples renoncent à un enfant car ils ne parviennent pas à accéder à un 

logement adéquat.  

Du logement, enfin, avec la réhabilitation en cours de la résidence de l’Orme à 

la Blonde qui accueille nos ainés et dont nous avons la gestion avec le CCAS. 

Vous l’aurez compris, nous conduisons une politique de logement pour tous les 

publics, à la fois solidaire mais aussi raisonnée, équilibrée. Une politique 

d’aménagement du territoire maitrisée avec un urbanisme qualitatif et 

respectueux de notre environnement et cadre de vie.  

Je rappelle que la loi SRU nous oblige à atteindre 25%. Il nous faudrait environ 

250 logements sociaux supplémentaires pour atteindre les 25% ! Ce n’est ni 

réalisable, ni souhaitable. Il faudra que l’Etat l’entende. Nous avons fait les 

efforts. Si le logement social est important pour nos séniors, principalement nos 



veuves se retrouvant dans des maisons à trois niveaux, nos étudiants, nos 

familles mono parentales, nos concitoyens les plus fragiles, du logement en 

accession privée l’est tout autant. C’est dans cet équilibre que nous continuerons 

de nous inscrire. Villepreux a connu des évolutions de population significatives, 

et il est préférable de maitriser aujourd’hui cette évolution urbaine et 

démographique. C’est la raison pour laquelle nous avons notamment interdit au 

nouveau PLU toute construction de logement en face du collège. Engagement 

tenu.  

Villepreux, ville familiale, c’est un cadre de vie, du logement pour les familles et 

une politique ambitieuse en matière de réussite éducative. Je n’évoquerai pas 

tout ce qui a été réalisé cette année encore dans le cadre du PEDT, du Passeport 

du civisme, formidable outil d’accompagnement vers la citoyenneté, du plan 

mercredi, des rythmes scolaires, des partenariats sport / école et du nouveau 

partenariat avec la médiathèque pour la lecture à voix haute. La liste serait trop 

longue, mais sachez que là est notre priorité. Vos enfants. En leur garantissant un 

environnement, un cadre et un accompagnement propices à leur 

épanouissement et leur réussite. Jusque dans leurs assiettes avec notre cuisine 

centrale tant enviée. Cette année nous reverrons notamment la carte scolaire, et 

je veux dire aux parents d’élèves scolarisés au Val Joyeux que je mènerai avec 

vous et activement le combat pour une ligne de bus digne de ce nom pour 

permettre à vos enfants, en primaire comme au collège, d’être mobiles vers leur 

école et leurs activités péri scolaires en toute sécurité. De la même façon, je 

continuerai de plaider pour un renfort de la ligne 23 qui permet chaque jour à de 

jeunes villepreusiens de se rendre au lycée international de Saint-Germain. Et je 

n’oublie pas non plus la liaison tant espérée jusqu’à la gare de Saint-Nom-la-

Bretèche pour laquelle je suis déjà mobilisé et ai déjà porté le sujet auprès 

d’IDFM.  

Bien grandir à Villepreux c’est aussi accompagner la petite enfance. Et peut-être 

ne le savez-vous pas, mais depuis le 1er janvier 2025, la loi a créé le service public 

de la petite enfance qui identifie les communes comme autorités organisatrices 

de l’accueil du jeune enfant. Un changement majeur que nous avons anticipé à 

Villepreux. J’ai eu notamment l’occasion d’être associé par la ministre à l’époque 

sur ce dossier, que mon collègue Daniel Cornalba, maire de l’Etang-la-Ville, avec 

lequel je porte des combats communs pour nos Petites Villes, connait lui aussi 

parfaitement.  



Nous disposons d’un taux d’accueil pour les Villepreusiens de moins de 3 ans 

supérieur à la moyenne de l’agglomération et du département et largement au-

dessus de la moyenne nationale. Malgré l’augmentation du nombre d’enfants, 

l’offre de mode de garde reste donc stable par rapport aux besoins des familles, 

mais la création du service public de la petite enfance fait émerger de nouvelles 

compétences et attentes auprès des communes. C’est la raison pour laquelle, en 

2025, nous lancerons les Assises de la Petite Enfance et de la Parentalité à 

Villepreux. Une réflexion avec l’ensemble des partenaires et professionnels du 

secteur, institutionnels comme privés, et avec les parents, pour avancer 

sereinement tous ensemble sur la mise en œuvre de cette réforme et construire 

un plan d’action de plus long terme. La Fête de la Petite enfance se déroulera le 

22 mars, comme une suite aux extraordinaires Olympiades des bébés que nous 

avons organisées en 2024 avec SQY et Le Tourbillon ici à Mimoun. 

Nous accompagnerons aussi les 16-25 ans dans leurs projets via tous nos 

dispositifs que je ne rappellerai pas, et aussi dans leur mobilité du quotidien. Car 

avec SQY, cher Jean-Michel, nous ne serons pas en reste sur les transports, 

délégation dont tu m’as confié la charge. 2025 marquera, aux côtés des nouvelles 

trottinettes de l’opérateur VOI, l’arrivée sur Villepreux et l’agglomération de vélos 

électriques en libre-service. Et pour les nouvelles trottinettes une nouveauté 

majeure en termes de sécurité : plus possible d’être à deux sur l’engin, autrement 

elle ne démarrera pas où se bloquera. Cette année sera aussi le début de notre 

expérimentation d’autopartage en libre-service, avec une station qui sera 

implantée sur la commune. Et côté train, enfin chers collègues maires, le retour 

à la normale de l’offre sur la ligne N, 4 ans après le covid qui avait vu l’offre être 

restreinte.  

Il me reste deux sujets à aborder avant de conclure. Nos ainés et les finances.  

Mais avant cela je ne peux citer le sport, qui était en cette année olympique et 

paralympique notre grande cause communale de 2024 

 

III- Villepreux en Jeux  
 

Au-delà des émotions, des victoires, des exploits que nous avons vécus avec nos 

13 médaillés tricolores ici sur Saint-Quentin, nous avons aussi eu ici notre lot de 

moments fédérateurs avec des animations pour tous les Villepreusiens, toute 

l'année : Olympiades des bébés, Olympiades des écoles, journée Sport event, 



Semaine olympique et paralympique. Une énergie et une implication 

remarquable de nos associations à travers l’organisation de compétitions de haut 

niveau : championnat régional de gymnastique par l’OGCV, championnats de 

France handisport de tennis de table par SQY Ping. Je ne pourrai tout citer, mais 

cela, combiné à notre politique que j’évoquais auprès des associations et pour 

nos équipements sportifs nous permet d’être labélisée ville active et sportive 

avec deux lauriers.  

Et qui mieux pour le mettre à l’honneur que celles et ceux qui ont fait vivre les 

JO, les bénévoles villepreusiens de Paris 2024 et de SQY ! Sous vos 

applaudissements !  

 

IV- La Grande cause 2025 – InterG 
 

Chers amis, maire, il faut donner de sa personne. Ces vélos, idée du comité des 

ainés, ont été financés par le budget participatif pour permettre à nos seniors de 

se mettre au sport. Vous savez ce qu’ils ont fait avec ? Un relai Villepreux-

Athènes, berceau des Jeux ! 2 877 km. Des fous ! Je te garantis que c’est mieux 

de courir dans le désert mon Cédric. Je comprends mieux pourquoi Villepreux 

possède la plus longue espérance de vie des communes de l’agglomération cher 

Jean-Michel.  

Merci à Brigitte et Raphaël de m’accompagner sur ces vélos. On clôture cette 

année du sport, et on met le cap sur notre nouvelle grande cause communale 

pour 2025. Je crois que vous l’aurez compris. Grandir et vieillir ensemble … 

L’année 2025 sera l’année de la démarche vers la labélisation Ville amie des Ainés, 

et nous sommes bien engagés comme vous l’avez vu dans la vidéo avec toutes 

les actions portées pour nos séniors.  

Mais 2025 sera aussi l’année du lien intergénérationnel. Oui, de la petite enfance 

à nos ainés, l’intergénérationnel sera notre grande cause communale ! Beaucoup 

de choses existent déjà, mais nous allons poursuivre et amplifier. Je sais pourvoir 

compter sur Bernard TROUPIN, l’infatigable.  

 

V- Les finances 

 



Chers amis, vous le voyez, nous ne cesserons jamais de porter des projets pour 

Villepreux et les Villepreusiens. Jamais. Mais nous devrons nous adapter, 

toujours. Et faire preuve d’agilité pour faire face aux contraintes et aux crises 

comme nous n’avons eu de cesse de le faire depuis 2020, avec le COVID, la guerre 

en Ukraine, la crise énergétique, les émeutes, l’inflation, les baisses des 

dotations.  

Sans augmenter les impôts. 

En 2025 comme l’an passé et depuis 2020 : pas d'augmentation de la part 

communale de la taxe foncière. Une décision difficile pour nous, compte tenu de 

la perte importante de recettes pour les communes qu’a généré la suppression 

de la taxe d’habitation - au passage une erreur qui coûte 21 milliards d’euros à 

l’Etat. Mais une décision qui vise à ne pas impacter plus qu’il ne l’est déjà votre 

pouvoir d’achat, déjà fragilisé par les impôts nationaux et l’inflation. Engagement 

tenu. 

Je me refuse à augmenter les impôts, car c’est la facilité, c’est ce que fait l’Etat 

depuis cinquante ans au lieu de faire des économies sur son fonctionnement. 

Alors oui, le revers de la médaille de ne pas augmenter les impôts locaux c’est 

qu’il est nécessaire de prioriser les dépenses et de se recentrer sur l’essentiel. 

Comme le ferait une famille ou une entreprise en cas de coup dur. Et pour se 

faire, vous m’entendez plus souvent dire Non que Oui. Mais vous n’avez pas élu 

un maire pour qu’il dise oui à tout. Être maire c’est d’abord dire non. Les 3228 

milliards de dette de la France, c’est parce que pendant 50 ans nos responsables 

nationaux n’ont pas su dire Non.  

Pour le reste, optimisation et maitrise des dépenses, et désendettement, comme 

toujours. C’est ce sérieux budgétaire nous permet encore d’investir. Mais pour 

combien de temps encore ? 

Depuis 2010, le bloc communal a été privé de 71 milliards d’euros de recettes et 

cette année encore, ce qui était encore que le projet de loi de finances du 

gouvernement Barnier pour 2025, prévoyait autour de minimum 5 milliards. Je 

vous épargne le détail des mesures. 

C’est notre capacité d’investissement qui est ainsi mise en cause, ainsi que notre 

capacité à conduire à terme les projets municipaux sur lesquels nous nous étions 

engagés lors de la campagne municipale de 2020, tout cela à moins de seize mois 

de la fin du mandat. Mais il y a plus grave.  



Aujourd’hui nous n’avons pas de budget, pas de loi de finances. On doit donc 

construire le budget de la ville avec une équation où il n’y a que des inconnues.  

C’est parce que nous sommes des gens raisonnables qui respectons dans nos 

communes « la fameuse règle d’or », que nous, maires, alertons.  

Il faut donc agir sans tarder, et c’est du côté de l’Etat que des mesures doivent 

être prises. Celui-ci doit se concentrer sur ses missions régaliennes et engager un 

vaste plan de simplification administrative, et des économies. On ne peut 

poursuivre avec un Etat qui est premier employeur public au même titre que la 

Poste indienne ou l’armée chinoise !  

Il est encore temps de réagir mais il est minuit moins cinq pour nos collectivités 

et notre pays.  

Alors oui, ce n’est pas l’Amour Ouf entre les collectivités et l’Etat. Mais nous 

devrons travailler ensemble. Nos communes, dans le contexte national actuel, 

constituent véritablement un repère pour nos concitoyens, et un pôle de stabilité 

pour notre République.  

Pôle de stabilité et de proximité de l’action publique, celle du premier et dernier 

kilomètre, les départements le sont aussi. Et eux aussi souffrent comme j’ai pu le 

dire. Mais le département reste aux côtés des Villepreusiens, avec le même 

objectif que la commune, vous protéger.  

Chers amis, je marque une pause pour appeler notre premier invité d’honneur, 

ancien ministre, ancien maire de Mantes la Jolie et toujours élu dans sa 

commune de cœur, Président du Département, M. Pierre Bédier. 

VI- Les discours des VIP 
 

Merci Président pour tes vœux engagés et ta fidélité à notre commune et aux 

Villepreusiens. Reste avec nous. J’appelle désormais notre deuxième invité 

d’honneur. L’an passé nous avons eu la chance d’accueillir pour nos vœux le 

ministre du numérique. Ce soir nous accueillons le patron du Quai d’Orsay. Si 

vous avez l’impression de le reconnaître, c’est normal, c’est le même homme, 

mais version 2.0. Souvent dans les airs et aux quatre coins du monde pour porter 

la voix de la France à l’étranger, il nous fait l’honneur, l’amitié de sa présence, M. 

le Ministre de l’Europe et des Affaires Etrangères, cher Jean-Noël BARROT ! 

Merci M. le Ministre. De ton amitié et de ta fidélité à Villepreux. On ne dit jamais 

deux sans trois, alors peut-être à l’an prochain ?  



Messieurs restez avec nous car nous allons remettre la médaille de la ville, la 

médaille de l’Engagement et de la Citoyenneté, à des Villepreusiens aux parcours 

exemplaires, chacun dans leur domaine. Et quelle meilleure musique pour 

accompagner leur montée sur scène que celle des podiums des JO ! J’appelle 

aussi Béatrice Piron, député des Yvelines et Jean-Michel Fourgous, président de 

SQY à nous rejoindre ! 

VII – Remise des médailles 
 

A Eric Cariou (Président d’Acksys), à l’association SOS Villepreux pour l’ensemble 

de son action, à Mireille Bonnet pour son engagement associatif notamment au 

sein du Téléthon et à titre posthume à Jean-François Lemettre (remise à son 

épouse, Marie-Noëlle), ancien 1er adjoint qui a beaucoup œuvré à la fois pour le 

théâtre mais aussi et surtout pour l’université de SQY. 

 

VIII – Conclusion du Maire  
 

Chers amis, nous arrivons au terme de cette cérémonie – j’entends des « enfin ! » 

dans la salle ! « On faim » !  

Je vous laisse avec une toute dernière réflexion : 

On ne demande pas à un maire de lire le monde. Pour autant, je suis convaincu 

d’une chose « Demain ne sera pas comme hier. Il sera nouveau et il dépendra 

de nous. Il est moins à découvrir qu’à inventer. »  

D’aucuns diront que les épisodes "du pire" de ces 12 derniers mois sont le témoin 

énonciateur d’un effondrement à venir. Je veux leur dire que le pire n’est jamais 

certain.  

« On gagne à s’avouer pessimiste, c’est le meilleur moyen d’être prophétique » 

écrit Sylvain Tesson dans Notre-Dame-de-Paris.  

Ne pas céder au catastrophisme et au défaitisme ce n’est pas se doter d’œillères. 

Prenons l’information et agissons. Le temps n’est pas un ennemi mais un allié. 

Réfléchissons et pensons temps long. Pensons global et agissons local. Réduire 

l’incertitude sur l’avenir, renforcer notre agilité, notre adaptation et notre 

capacité de résilience. La nôtre et celle de nos territoires.  

Face à cet horizon de crises restons unis. Et ne cédons pas aux déstabilisations.  



Le monde d’après, aussi alarmant soit-il, est déjà là. Pour « imaginer demain », il 

nous faut trouver collectivement des réponses aux enjeux de l’époque. Cette 

mission d’anticipation passe par une observation accrue du monde. 

Ce travail prospectif doit nourrir une réflexion pour fixer les grandes orientations 

autour d’une vision commune du futur. Nous la construirons ensemble tout au 

long de l’année. Nous l’appellerons, Villepreux Générations 2035. 

On a longtemps parlé d’un monde en transition ; nous entrons désormais dans 

un monde de ruptures. Pour accompagner ces ruptures, le lien social, l’humain 

et l’écoute seront essentiels. Nous entrons dans une ERE nouvelle. Celle de 

l’Engagement, de la Responsabilité et de l’Espérance. 

Chers Villepreusiens. Il est temps de jeter un dernier coup d’œil en arrière, sur 

cette riche année qui s’éteint. Gardons le meilleur. Apprenons du pire. Ne restons 

pas campés dans nos certitudes. Doutons, et trouvons ensemble les solutions. 

Soyons solidaires entre générations. Voici le vœu que je formule.  

Recevez tous mes meilleurs vœux pour 2025. Il m’aura fallu un peu de temps 

pour le comprendre, mais rien n’est plus vital ... que la santé. Alors, tous mes 

vœux de santé, de bonheur, de joie et d’espérance et de stabilité pour vous et 

vos proches.  

Merci de votre confiance et de vos encouragements. Merci aux élus et merci aux 

agents.  

J’étais le dernier obstacle entre vous et la galette.  

Puisse 2025 être le temps de l’engagement, de l’excellence retrouvée, celui de 

l’amour, le temps des copains et d’aventures communes, passionnantes et 

lumineuses.  

Très belle année à tous ! Vive Villepreux, Vive la République et vive la France. 

Musique Françoise Hardy  


